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PAROISSE D’ERMONT   

  

SAINTE FAMILLE DE NAZARETH 

(30/12/2018) 

 

Bien aimés de Dieu, nous sommes toujours plongés dans la joie de la Nativité et ce 

dimanche, l’Eglise nous invite à célébrer la Sainte Famille. C’est le modèle donné à l’humanité. 

Il s’agit plus d’un modèle dans son fond que dans sa forme. 

La Sainte Famille est le modèle d’une famille qui loue le Seigneur. Nous voyons cette 

famille faire le pèlerinage vers le Temple pour rendre grâce à Dieu. Jésus étant entré dans 

notre monde et étant tellement l’un de nous, a aussi besoin comme tout enfant d’être formé 

socialement et spirituellement. C’est le devoir des parents de montrer le chemin qui mène à 

Dieu à leur enfant. Joseph et Marie montrent à Dieu le chemin qui mène à Dieu, pourrait-on 

dire. Mais Dieu ne joue pas la comédie en devenant homme. Il a décidé d’entrer dans le cours 

de l’histoire de l’humanité avec tout ce que cela comporte excepté le péché. Marie et Joseph 

accomplissent ce que bien de familles avant eux avaient accompli. La première lecture nous 

parle d’ailleurs d’Anne et Elcana qui offrent Samuel au Seigneur. Bien-aimés de Dieu, en 

observant notre société aujourd’hui, combien de parents sont encore conscients qu’il est de 

leur devoir d’initier leurs enfants à une vie spirituelle en Dieu tout comme ils le font pour une 

vie sociale, scolaire, familiale. La famille est le lieu de l’apprentissage des principes importants 

de la vie.  

La Sainte Famille est le modèle d’une famille qui accueille le don de Dieu et le protège. 

Ce don de Dieu qu’il faut accueillir et protéger c’est l’enfant. Les parents transmettent la vie à 

leurs enfants, ce qui n’en fait pas leur propriété. Il n’est pas juste de dire des parents qu’ils 

donnent la vie. Ils la transmettent. Seul Dieu donne la vie. En lisant le texte d’évangile, il peut 

paraitre paradoxale de parler de protection de l’enfant alors que Marie et Joseph perdent 

l’enfant Jésus et ne s’en aperçoivent qu’un jour plus tard. Il faudrait entrer dans le contexte 

culturel juif de l’époque pour trouver un sens à ce qui s’apparenterait aujourd’hui à une 

négligence. Il était de coutume que les enfants soient séparés de leurs parents pour voyager 

ensemble bien sûr sous la conduite de personnes adultes. Il est à signaler que le voyage se 
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faisant d’ailleurs à pied. Ce qui est important ici c’est que Marie et Joseph s’apercevant de 

l’absence de leur Fils, soient revenus sur leur pas pour le rechercher. Une famille qui accueille 

et protège le don de Dieu est capable de faire des sacrifices pour lui, de faire même 

l’impossible pour son bonheur. C’est d’ailleurs cela l’amour. Dans la deuxième lecture, Saint 

Jean nous invite à nous aimer les uns les autres. Il s’agit là d’un amour qui dépasse le bout des 

lèvres pour se manifester au bout des doigts. 

La Sainte Famille est le modèle d’une famille dans laquelle l’enfant est soumis et 

épanoui. L’évangile dans sa finale nous donne une information non négligeable : « Il descendit 

avec eux pour se rendre à Nazareth, et il leur était soumis. Sa mère gardait dans son cœur 

tous ces événements. Quant à Jésus, il grandissait en sagesse, en taille et en grâce, devant 

Dieu et devant les hommes ». Comme tous les enfants du monde, Jésus a eu besoin de grandir 

convenablement dans l’épanouissement total. Mais aussi et surtout, il a eu besoin d’être 

soumis à ses parents. Dieu a eu besoin de se soumettre à ses créatures. Cela peut paraître 

incompréhensible. Mais, n’oublions pas que notre Dieu est un Dieu de la simplicité et qui 

voudrait établir avec l’humanité une relation tout aussi simple. Jésus, je le disais, a eu besoin 

de se soumettre à ses parents pour justement grandir dans l’épanouissement total. Et là je 

m’adresse au plus jeunes. Se soumettre à ses parents ne signifie pas ne plus avoir d’opinion, 

ne plus avoir des droits, ne plus avoir une personnalité propre. Se soumettre à ses parents  

c’est les respecter et les reconnaitre comme ceux qui m’ont transmis la vie de Dieu. Cette 

reconnaissance ne se fait pas seulement dans les paroles mais aussi et surtout dans les actes. 

Se soumettre à ses parents c’est prendre conscience qu’eux aussi ont des droits envers moi et 

que moi, j’ai des devoirs envers eux. La soumission aux parents est la clé du bonheur. Dans les 

dix Paroles de Vie transmis à Moïse, Dieu dit dans la quatrième Parole (je la cite dans son 

entièreté parce que nous avons l’habitude n’en prendre qu’une partie) : «  Honore ton père 

et ta mère, afin d’avoir longue vie sur la terre que te donne le Seigneur ton Dieu » (Ex 20, 12). 

La longue vie ici dans l’univers biblique est synonyme de Bonheur. Pour donc être plein de 

bonheur, pour être heureux, heureuse, je dois honneur et respect à ceux que Dieu a choisis 

pour me transmettre la vie physique et ou spirituel. 

Bien aimés de Dieu, fêter la Sainte famille pendant l’Octave de Noël, c’est reconnaitre 

que cet enfant qui nait dans notre monde fait de nous tous des fils et filles d’une même famille 

telle qu’en parlent si bien Jean dans la deuxième lecture. C’est par l’amour que Dieu nous 

donne que nous sommes faits enfants de Dieu. 
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Au cours de cette eucharistie, prions pour toutes les familles désunies, déchirées, 

toutes les familles en proie aux difficultés de toutes sortes, que par l’intercession de la Sainte 

Famille, Dieu jette un regard miséricordieux sur eux et les assistent selon sa sainte volonté. 

Prions aussi pour notre société afin qu’elle puisse prendre profondément conscience de la 

véritable valeur intrinsèque d’une famille et puisse le cas échéant, revenir à cette valeur. 

J’aimerais terminer par cette belle prière du Pape François que l’on retrouve à la fin 

de son exhortation apostolique Amoris Laetitia (La joie de l’Amour) : 

 

Jésus, Marie et Joseph 

en vous, nous contemplons la splendeur de l’amour vrai, 

en toute confiance nous nous adressons à vous. 

Sainte Famille de Nazareth, 

fais aussi de nos familles 

un lieu de communion et un cénacle de prière, 

d’authentiques écoles de l’Évangile 

et de petites Églises domestiques. 

Sainte Famille de Nazareth, 

que plus jamais il n’y ait dans les familles 

des scènes de violence, d’isolement et de division ; 

que celui qui a été blessé ou scandalisé 

soit, bientôt, consolé et guéri. 

Sainte Famille de Nazareth, 

fais prendre conscience à tous 

du caractère sacré et inviolable de la famille, 

de sa beauté dans le projet de Dieu. 

Jésus, Marie et Joseph, 

Écoutez, exaucez notre prière 

Amen ! 

 

Père Patrice ATEBA BENDE, SAC 

 


